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Lecture guidée 

par Jean-Paul Woitrain


Figure 1. Image allégorique du Vir bonus, édition Eduard Böcking.

**********
L’auteur.  

Ulrich von  Hutten (1488-1523). 


Il est né le 22 avril 1488 au château de Stekelberg sur les bords du Main, dans une famille de chevaliers franconiens. En tant qu’aîné, il était destiné aux armes, mais son père le fit éduquer au monastère de Fulda. Il s’en échappa à l’âge de seize ans en 1505 et il vécut la vie d’un étudiant errant pendant huit ans. A l’université d’Erfuhrt il devint le disciple et l’ami de Crotus Rubianus, de huit ans son aîné, et se lia avec le poète Eoban Hesse. En 1506 à l’université de Francfort sur le Main, qui venait d’être fondée et se distinguait par ses conceptions progressistes, à l’opposé de la scolastique encore en vigueur, il connut Mutianus Rufus, H. Bebel, suivit les leçons de  Rhagius Aesticampus. C’est aussi l’époque de l’amitié et des œuvres joyeuses. C’est à l’un de ses amis Fabianus Zonarius que la première version de ce qui sera Nemo est dédiée (hiver 1506-1507). 


Etudiant à Cologne, Erfurt, Francfort, Leipzig, Greiswald, passant par Vienne, brièvement étudiant à Pavie, puis soldat en Italie il sert l’empereur Maximilien « mente et calamo
 » ; sort un livre d’épigrammes relatant les guerres d’Italie et invectivant les ennemis de son maître, Jules II et les Français. Il se réconcilie avec les siens. Participe à l’affaire Reuchlin, en écrivant probablement un certains nombre des Lettres des hommes obscurs (1515-1517). Il est couronné « Poète Lauréat » par Maximilien 1er d’Autriche (1517). Connu pour son Ars versificandi (1511), il atteint la célébrité par  Nemo  (1510 & 1518), et surtout avec les violentes « philippiques » écrites en 1516-1519 pour venger l’honneur de son parent Hans von Hutten, tué par son suzerain, le duc de Würtemberg, orationes dignes de Cicéron et Démosthène contrastant avec le style (volontairement) moins pur des Lettres des hommes obscurs  par lesquelles, avec Crotus Rubianus, il défendait Reuchlin. Le Misaule ou Aula dialogus 1518 ; De Guaiaci medicina et morbo Gallico 1519 ; Le grand moment de Hutten fut l’élection de Charles Quint (28 juin 1519) pour laquelle il se dépensa sans compter. Il espérait en l’unité d’une grande Allemagne dont Luther et Erasme seraient les cerveaux, Sickingen et lui-même les bardes. Erasme d’abord favorable à Hutten se voit sommé par celui-ci de rejoindre le camp luthérien ; puis invectivé et traîné dans la boue. La riposte d’Erasme fut cinglante et la haine entre les deux anciens amis devint irréconciliable : voir la lettre 1378 à Ulrich Zwingli. Hutten se jette enfin avec le chevalier Franz von Sickingen dans une lutte armée pour faire respecter les droits de Reuchlin, contre Hochstraten et les Dominicians de Cologne, puis pour défendre Luther, condamné par une Bulle de Léon X (15 juin 1520). Luther désavoua sans ambiguité ce soutien armé.  Hutten mourut en août 1523, de la syphilis, dans l’Ile d’Ufenau, sur le lac de Zürich, à l’âge de trente cinq ans. Pierre Mesnard, qualifie Ulrich von Hutten de « rebelle intégral », sans doute avec raison. 

Le texte édité. 


Le texte du Vir bonus est celui de l’édition d’Edouard Böcking : Hutten, Ulrich von (1488-1523) : Poemata cum corollariis, Leipzig : Teubner, 1862. (Opera quae reperiri potuerunt omnia. Vol. 3, p. 12-19) dont l’université de Mannheim fournit une version OCR et aussi un scann sur son site. 

On trouve aussi en ligne, sur Google-books, 


L’édition de Ernst Münch : Ulrichi ab Hutten equitis germani opera quae extant omnia, Berlin 1821-1835.  Le De virtute et le Vir bonus se trouvent dans le volume I, p. 7 et suivantes. 


L’édition de Gottlieb Mohnike : Ulrich Huttens Jugendleben, Greifswald, 1816, p. 175. 
 [http://books.google.fr/books?id=bA06AAAAcAAJ&pg=PR121&lpg=PR121&dq=Ulrich+Hutten's+Jugendleben+nemo&source=bl&ots=otfZlwIY7W&sig=boPjYVRgVCnBTnj5MCfSZQRirgk&hl=fr&sa=X&ei=6dFqUf69L-jl4QSB3YCwCw&ved=0CE8Q6AEwBQ#v=onepage&q=virtus%20&f=false]
La gravure du Vir bonus. 


L’édition de G. Mohnike (1816) ainsi que l’édition de Ed.Böcking (1862) reproduisent toutes deux une gravure représentant l’homme de bien, dont je ne connais pas l’auteur. La première édition du Vir Bonus fut publiée en 1513, pendant le séjour de Ulrich von Hutten à Bologne et rééditée en 1538 dans les Opera poetica.

Les versions que donnent Mohnike et Böcking de cette gravure sont nettement différentes. En particulier, dans l’édition Böcking l’homme de bien semble avoir deux têtes, dont une tête de lion engoncée dans la poitrine, alors que dans l’édition de Mohnike la tête de lion est plus clairement un élément du vêtement. Dans l’édition de Böcking le pommeau de l’épée prend appui sur la joue du personnage ; dans l’édition de Mohnike la pointe sort de la bouche. Le visage n’est pas orienté dans la même direction ; le sol n’est pas le même, etc.  D. Fr. Strauss, dans sa biographie de Hutten (1858), comme Münch (1821) et plus tard Böcking soulignent que cette gravure illustre les caractéristiques principales du Vir Bonus (Der brave Mann, comme traduit Strauss). Ed. Böcking écrit en note : « l’auteur a manifestement voulu que cette gravure étonnante tienne lieu de commentaire » (p.13).

Voici, résumée, la lecture qu’en donne Strauss (p.102-103 (je ne sais pas quelle version de la gravure il a sous les yeux). L’image est une lecture allégorique du poème. Le personnage de l’homme de bien a de grandes oreilles et sa tête repose (sitzt) sur un long cou de cygne : cela doit signifier qu’il écoute plus qu’il ne parle. De sa bouche sortent une tige de lis et une épée : le lis manifeste les effets bienfaisants de son discours. L’épée signifie la juste sévérité que le discours de l’homme de bien met en œuvre quand la douceur n’a pas porté ses fruits. Sur sa poitrine est (sitzt) une tête de lion, symbole du courage. Son pied droit est une patte d’ours, signe de constance. Sa main droite tient une bourse fermée, alors que de la gauche il sème des pièces de monnaie : ce qui signifie économie et générosité, mais chacune en son temps.

Mme Mercedes Blanco écrit de son côté : « Ainsi le vir bonus d’Ulrich von Hutten a un cou de grue, un visage greffé sur la poitrine,  des mains griffues et des pattes d’ours ». (Voir son article « Le Baroque et le Monstrueux  à propos de  Gongora et de Gracian » dans Des Monstres. Ouvrage "hors collection" des Cahiers de Fontenay, Fontenay-aux-Roses, 1994, p. 148). 
Dictionnaires et grammaires utilisés 

Gaffiot, Hachette.  

Dictionnaire Jeanneau en ligne [http://www.prima-elementa.fr/Dico.htm ]

Bailly  et LSJ  pour le grec. 

Occasionellement : Lewis &Short en ligne et Dictionnaire d’Oxford en ligne :  

Du Cange :   [http://ducange.enc.sorbonne.fr/ ].  

Estienne :  [http://artfl.atilf.fr/dictionnaires/ESTIENNE/index.htm]. 

Syntaxe latine de Ernout et Thomas  (Citée : E&Th., p.).  

Grammaire Magnard Précis de Grammaire des Lettres latines, de Morisset/ Gason-Thomas-Baudiffier  chez  Magnard  (citée : Gr, § ).  

Voir également  Grammaire en ligne de M. Hassid sur le site Prima Elementa ; et celle de Mme Boxus  http://bcs.fltr.ucl.ac.be/gramm/001.tabgram.html.

Quelques principes de lecture guidée.  

Orthographe. J’ai restitué l’orthographe en vigueur dans les manuels en France distinguant  u et  v ; j et i. J’ai rétabli les formes t au lieu de c (vicium /vitium) ; oe au lieu de ae (praelium /proelium), etc. Ce qui est contestable.  

Vocabulaire.  Au début tous les mots sont indiqués. Puis ceux  qui reviennent régulièrement ne le seront plus sauf s’ils ont un sens nouveau. Parfois une citation extraite d’un dictionnaire donne mieux qu’une explication le sens et la construction d’un groupe verbal.  (Cst = construction / construire/ construit).  

Scansion.  J’ai souvent indiqué la longueur des syllabes dans les notes de bas de page et aussi parfois dans le texte même pour faciliter éventuellement la scansion, mais plus simplement pour lever certaines ambiguités de cas et d’accord entre les noms et les adjectifs. Les principes sont les suivants :   


— Le ă du nominatif féminin singulier des noms de la première déclinaison et adjectifs de la première classe est bref ; on le note rosă  ( 

Nemo, V. 8 « Quo jucundă gravis temperet horă dies »  →  jucunda s’accorde avec hora.  


— Le a de l’ablatif  féminin singulier des noms de la 1° déclinaison (rosa) et de l’adjectif féminin de la 1°classe (bona) est long (on le note rosā ; bonā)  ( 

Nemo, V. 2 « Ne rigidā faciles accipe fronte jocos »; rigidā s’accorde donc avec fronte, abl. féminin.   


— Le a des nominatif & accusatif neutre pl. (noms et adjs) est bref lui aussi. On le note (rarement)  Bonă ; templă ; mariă.  (
Nemo, V. 3  « Sed quā laetă probis ageres conviviă mensis ». Laetă s’accorde donc avec conviviă. Quā,  lui, est un ablatif féminin singulier (accordé à fronte, du vers 2).

__________________________

Tolle ! Lege !
(Saint Augustin, Confessions)
*****

Epigramme
.  
Ge: B: Herbip: ad lectorem. 

1. Edidit Huttenus, lector, tibi, candide, carmen

       Conspicuum dulci Mœonioque sono
, 

3. Qui docet ut justus fias, simul et moderatus,

       Providus et sapiens, relligione sacer,
 

5. Moribus ut valeas rigidum exuperare Cathonem,

       Dexteritate Numam Socraticamque scolam.
 

7. Morte carent omnes tolluntque ad Olympica regna

       Cultorem, Virtus vulnere et ipsa caret.

_____________________________
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1. Cerne novos vultus, rerum studiose novarum
,

2. Et facili monitus accipe corde meos.
 

3. Saepe movent melius propiori cognita visu,


4. Inspice, sunt taetricis ista videnda viris. 

5. Multa vident oculi, sed ad interiora remittunt,
 


6. Opportuna magis lumina pectus habet.
     

7. Rara mihi facies et solis cognita justis, 


8. Cura quibus veri est justitiaeque calor : 

9. Novit Aristides, novit vir fortis Ulisses,


10. Et vos, Socraticae candida turba scholae,

11. Cumque Catone bonus Nasica, et Celius ingens,
          


12. Et Cicero, Latiae gloria prima togae; 

13. Prudentes novere viri, rudis omnia damnat; 


14. Dum damnat, vitae est nescius ipse suae. 

15. Siqua rudi tamen est discendi cura, cupitque  
        


16. Excolere ignavum nobilitate animum, 

17. Ponat opus vitiis plenum, et nitatur in illud,


18. Unde decus longae posteritatis erit, 

19. Consilioque meo (nihil est praestantius illo) 


20. Incubet, exemplar, quo doceatur, habet.

21. Non doceo quae dura putes, via levis eunti est


22. Ad celebres cultus perpetuumque decus;

23. Triste nihil monitis, nihil insuperabile nostris;


24. Et faciles aditus et pia iussa gero
.

25. Adde quod est nobis vita, spes certa, perennis,


26. Quis nolit parvo magna labore sequi?

27. Vivimus ancipites, morimur fugacibus horis,


28. Nec certum est unum vivere posse diem.

29. Quando igitur vitae nequicquam fidimus illi,


30. Quod potes, aeternos vivere tende dies.

31. Utere me, vives, et si petis otia, veris


32. Disce frui, et si vis vivere, vive diu.

33. Nulla salus, corrupta quies, insana cupido


34. Est animo vitiis criminibusque dato.

35. Quae si forte leves capiunt dulcedine mentes
,

36. Sperne, latent pulchris dira venena rosis.

37. Si quid in hiis duri est, humanae inamabile menti,


38. Non potes invitus prendere, dura fuge!

39. Fascinat insanas Veneris lascivia mentes,


40. Dulcia pestifero gaudia in ore gerens:

41.Haec ubi solicito juvenes praestrinxit amore,


42. In subitos casus insidiasque trahit.

43. Furta, doli, metus, ira, neces, contagia, caedes,


44. Et furiae summum sunt in amore bonum.

45. Vince igitur flammas, ut ne capiaris ab illis;


46. Dum tener est, tenero flumina sparge rogo.

47.Sed capit et multos funesta pecunia cogit,


48. Et placet hanc partam quolibet esse modo:

49.Caecus amor rerum est et non nisi vana libido,


50. Plena metus, nullo certificata statu.

51. Quantum opus est, satis esse puta: cogeris ab una


52. Morte supervacuas linquere divitias.

53. Sīqua ĭgĭ tūr placeant, nĭsĭ sīt placuīsse decorum,


54. Effuge: sunt animo retia tensa tuo:

55. Blanda dabit Veneris, rerum dabit atra cupido


56. Perniciosa homini, displicitura deo.

57. Cedat amor rerum, cedat mellita voluptas,


58. Solius et siquid corporis esse vides.

59. Nec servire gulae placeat, nocet esse superbum,


60. Pone etiam irato frena modumque animo.

61. Ne te corripiat sopitam ignavia mentem,


62. Semper age, et factis consule rite tuis,

63. Invidiamque aliis non unquam intende: ea pestis


64. Solum est auctori perniciosa suo.

65. Ergo nihil vitii est, quod te seducere possit,


66. Si modo, quae videas singula, pectus habes.

67. Verte acres oculos ad res quascumque gerendas,


68. Et quam suscipias, perspice cuncta prius.

69*. Hinc mihi fixa acies, et acuto lumine solor,


70. Quale oculos pictae lyncis habere volunt.

71. Cuncta animi penetro visu, stata metior acta,


72. Et nihil incerta conditione gero.

73. Non faciles causas, non res considero vanas,


74. Captanturque oculis non nisi digna meis.

75.Utque malis timear, nec me leve vulgus aberret,


76. Torva sub immota lumina fronte premo.

77. Viderit insipiens, oris gravitate retactus,


78. Notitia sceleris corruet ille sui;

79. Si bonus inspiciat, quod amet, cui pareat ultro,


80. Inveniet mentis dexteritate meae.

81.* Sunt mihi porrectae foribusque patentibus aures,


82. His nihil obscurum, quale sit, esse potest;

83. Utque immanis aper crescentia gramina sentit,


84. Sic capio auditu verba relata meo:

85. Me potius juvat aure frui quam fungier ore,


86. Auditusque procax est mihi, lingua gravis.

87. Saepe moras causor, responsis tempora posco,


88. Nec refero nisi quae sit tacuisse malum.

89*. Ore meo cresci frondentia lilia cernis,


90. Molior eloquio grandia saepe meo:

91. Permoveo mentes hominum, verbisque pacisco,


92. Horrida causatrix praelia lingua sedat.

93. Erudio teneram dulci sermone iuventam,


94. Sic aliquis virides flumine nutrit agros.

95. Plura ego perficio verbis gravioraque multo


96. Quam qui terribili concutit arma manu.

97. Parte alia capitis radiantem molior ensem,


98. Iusticiae specimen materiamque meae:

99. Siqua minus verbis potero, vi fungor aperta,


100. Quique nihil jussis paruit, ense luit.

101. Dum gravis illata est raptis injuria rebus,


102. Non nisi consulto pectore bella gero.

103. Non opibus parco, poena perfungor eadem,


104. Sive habeat dives crimina, sive miser.

105*. Quale vel est cygni collum, vel quale colubri,


106. Est mihi, quod spaciis profero cuncta suis:

107. Tarda loquor, meditata prius, nihil audeo verbis,


108. Tunc, ubi consultum est edere verba, loquor.

109. Siquid apud superos oro, licet omnibus illud


110. Audire et cuivis exposuisse viro;

111. Nec reticenda deis homini loquor, undique verus


112. Et sine posthabiti suspitione doli.


113. Pectus habet Libyci caput et torva ora leonis,


114. In quosvis casus fortia corda gero:

115. Non me versutae praeceps audacia linguae,


116. Non terrent quovis bella minata modo.

117. Fortis in adversis animoso robore fungor,


118. Ut paleae stolidi sunt mihi bella viri.

119. Pectus idem adversis, eadem sententia rebus,


120. Quae fortunati temporis esse solet.

121*. Pes mihi, qualis erat quandoque Erymanthidos ursae


122. Quam dedit Arctoo Juppiter ipse polo;

123. Pes latus, quoniam firmae constantia mentis


124. Debebit iusti rebus adesse viri.

125. Numquam animi vultum muto, nisi tempora poscant,


126. Tempore, non rebus, sanctio nostra cadit
.
127. Saepe minis tentor, maneoque immotus ab illis,


128. Sic Boreas validis incubet arboribus.

129. Adde quod oblatis eadem gero pectora donis,


130. Quae tamen in vulgo saepe valere solent.

131. Dextra tenet clausos loculos coriumque revinctum


132.Non tribuo nisi quod fasque decusque iubent ;

133. Parcus in immeritos ego sum, dextraque tenaci


134. Non sino inutiliter parta labore rapi ;

135. At largus, siquando decet, si invitor honore :


136. Hinc jacit invisam larga sinistra stipem ;

137. Pauperibus dono, per egentes largior amicos,


138. Et teneo superet quod mihi quodque meis.

139. Vestibus incedo cultis, velorque decenter,


140. Et placet ornatus, munditiaeque mihi;

141. Non tamen ut molli videar male tectus amictu,


142. Veste tegor fortis quam decet esse viri.

143. Consuevi in gestu pulchrum servare decorem :


144.. Hoc solet intentos conciliare animos.

145. At siquid turpe est medioque inamabile vulgo,


146.Dedecet et magnis officit ingeniis.


FINIS.
____________________________

Voir ci-dessous l’image allégorique imprimée dans l’édition de Gottlieb Mohnike, Ulrich Huttens Jugendleben, Greifswald, 1816, p. 175. 
  

[image: image1.emf]
Figure 2.     Image allégorique imprimée dans l’édition de Gottlieb Mohnike, Ulrich Huttens Jugendleben, Greifswald, 1816, p. 175.

�. Mente et calamo : l’expression est de Pierre Mesnard, dans son édition latine du Cicéronianus, dont nous avons extrait cette rapide biographie. 


�. L’épigramme comme le poème sont en distiques élégiaques, c’est-à-dire en strophes de deux vers dont le premier est un hexamètre et le second un pentamètre. Herbipolis  ou l’adj. herbipolensis, is, e désignent  Würzburg. 


�.→ [1] Edo, ĕre, dĭdi, dĭtum : - tr.  faire sortir, mettre dehors […]  éditer       Candĭdus, a, um : d’un blanc éclatant ;  […]  candide, franc, sincère, impartial   Carmen, inis, n : chant, poème.  « Candide lector » cette expression Ovidienne (Tristes I,11,35)  fait appel à la bienveillance du lecteur. Horace, Martial l’ont utilisée à la suite d’Ovide et à la Renaissance elle est devenue une formule habituelle.   


�.→ [2]  Conspĭcŭus, a, um :  qui se voit, qu'on peut voir, qui tombe sous la vue, visible ;  qui attire les regards, remarquable, distingué, illustre         Sonus i m : son, sonorité, accent   Maeŏnĭus, a, um : de Méonie, de Lydie ; d'Etrurie, étrusque ; relatif au poète de Méonie, c’est-à-dire à Homère, homérique, épique.  


NB. En général Le carmen maeonium  désigne le chant homérique et épique. Ovide d’ailleurs déplore que l’Amour, lui ait interdit d’écrire en vers héroïques : dans ce passage des Tristes la distinction entre l’élégie et l’épopée est claire. Ovide, Pontiques, III, 3, v.29- 32. « Tu mihi dictasti iuuenalia carmina primus, //  adposui senis te duce quinque pedes. // Nec me Maeonio consurgere carmine nec me // dicere magnorum passus es acta ducum ».  ▬ Traduction   « L'Amour était devant moi, […]  j'osai lui parler en ces termes :  C'est toi qui le premier me dictas des vers badins. C'est pour t'obéir que je fis alterner l'hexamètre et le pentamètre. Tu ne m'as pas permis de m'élever jusqu'au rythme d'Homère, ni de chanter les hauts-faits des guerriers fameux. ». (Itinera electronica). 


Mais Ovide utilise aussi l’expression en un sens hyperbolique : Ars amatoria 2, 3-4 : « Laetus amans donat viridi mea carmina palma/ praelata Aescraeo  Maeonio seni », dans un distique qui en lui-même ne saurait être homérique, même si le contexte est celui du triomphe.  


�.→ [3]  Doceo, ere : enseigner (cst ici avec interrogative indirecte)    Ut : comment    Simul et : en même temps que    Moderatus : modéré, mesuré, réglé, sage ; qui tient dans de justes limites, dans une juste me�sure, raisonnable ; en parl. du rythme bien rythmé. 


�.→ [4]   Prōvĭdus, a, um : prévoyant, prudent, avisé, sage ; qui pourvoit à, qui veille à, attentif à       Săpiens, entis : intelligent, sage, raisonnable, prudent       Rĕlĭgĭo (poét. rellĭgĭo), ōnis, f. :  […]  scrupule religieux    Săcĕr, săcra, săcrum: sacré, consacré à, voué à ; saint, religieux, vénérable ; voué aux dieux vengeurs, maudit. 


�.→ [5]   Ut dépend de docet         Valeo, ere  avec inf. : pouvoir    Exsŭpĕro (exŭpĕro), āre, intr. / tr. :  s'élever au-dessus, dépasser ; l'emporter, être supérieur      Cato, onis, m : probablement Caton d’Utique (95-46 av. J.C.) arrière petit-fils de Caton l’ancien , stoïcien, connu pour sa rigueur et sa vertu ; Caton l’ancien (234-149 av. J.C. ) dit Caton le censeur, militaire brillant, homme d’état habile, censeur sévère, écrivain sérieux, ne lui cède en rien pour ce qui est de la fermeté!      Mos moris, m : habitude ; pl. mœurs.  


�.→ [6]   Dextĕrĭtās, ātis, f. : dextérité, adresse, habileté. --- Liv. 28, 18, 6 ;  qualité d'être favorable, présage heureux. --- Arn. 7, 19       Numa Pompilius : 2° roi légendaire de Rome, il succéda à Romulus. Réputé pour sa sagesse, il organisa la religion romaine sous l’inspiration, comme il l’affirmait, de la Nymphe Egérie.  


� .→ [7]   Le sujet de carent et de tollunt est les Caton, les Numa, et les Socrate      Careo, ere :  se cst avec l’abl.  : être privé de, être exempt de, ne pas avoir  […] ‖ Morte carere, Horace : être immortel        Tollo, ĕre, sustŭli, sublātum : lever, soulever, élever, enlever


�.→ [8]   Cultor, oris, m (= is qui colit) : qui cultive, habite, vénére etc.  = virtutis cultorem      Vulnus, eris n : blessure ; coup ;  affliction.    


�Carmen, inis n : chant, poème             ēmunctus, a, um, PPP de emungo : mouché ; qui a le nez fin, qui a du goût, qui a du flair, subtil  […] ; ‖ Attici emuncti, Quint. : les Attiques au goût fin ; ‖   Opus emunctum est fréquemment utilisé dans les titres des éditions latines de la Renaissance : Ex. « Diomedis, vetustissimi ac diligentissimi grammatici, Emunctum opus: necnon Phocae, Prisciani, Capri, Agraetii, Donati, Servii et Sergii aurea opuscula diligenti lima nuper impressa ; Joannes Rivius recensuit (1511)»         admŏdum, adv. : jusqu'à la mesure, pleinement, tout à fait   Jucunde : agréablement     Complector, complecti, complexus sum : - embrasser, enlacer ; saisir par la pensée  […]      Cui titulus <est>.     


�. Note  d’ Eduard Böcking : « Hoc carmen, cujus exempla recensuimus Indic. bibliogr. num. VIII, quamvii anno demum 1513 publicatum sit, cum non ita longe post elegiacam de Virtute exhortationem compositum esse videatur, quacum etiam quasi cognatione junctum est, statim post eam ponendam esse duxi. Viri boni miram picturam carmini pro commentario esse auctor aperte voluit, quare adcurate repetendam jussimus. Fortasse aliqnis ex versiculis Ge. B. Herbip. post ipsam carminis inscriptionem repetitis (cf. vol. I. p. 28.) aut ex Schottianis quos etiam exemplum princeps post Hutteni carmen habet, quo tempore hoc scriptum sit, exactius explicabit ».


� .→ [1] Cerno, ĕre, crēvi, crētum  (tr. et intr.) : séparer, trier, tamiser ; distinguer, voir nettement, discerner ; comprendre, reconnaître, démêler ; trancher une question, décider ; […]    Vultŭs (voltŭs), ūs, m. : expression du visage, physionomie,  air ; face, figure ; traits ; face (des choses), aspect, apparence       Studiose, adv. : avec zèle         Studiose, adj. : vocatif ; Stŭdĭōsus, a, um (+ gén. ; qqf. + dat. ou ad + acc. ou in + abl.) : appliqué, zélé, attaché à, qui a du goût pour, passionné pour ; ‖ cf. « Cuncta plebs, novarum rerum studio, Catilinae incepta probabat » Sall. Cat. 37      Res novae : événements nouveaux, nouvelles ; nouveautés ; révolution.      


�.→ [2]   Accipio, ere : recevoir ; accepter ; entendre, apprendre   Monitus, us, m : avertissement, conseil     Facili corde : ablatif de manière    Facilis is e : Abl sg. i aux trois genres !     Cor cordis n : le cœur ; l’esprit. 


�.→ [3]   Moveo, ere : mettre en mouvement ; émouvoir   Melius : compar. de bene    Propior, ioris, compar. de propinquus, a, um : proche    Visŭs, ūs, m : action de voir,  vue ; sens de la vue ; yeux ; aspect; objet vu, spectacle ; apparence, aspect ; vision, apparition   Cognita PPP. n. pl. substantivé  Cognosco, ĕre, cognōvi, cognĭtum (tr) : chercher à savoir, à connaître.   


�.→ [4]   Inspicio ere : regarder, examiner   Taetrĭcus (tētrĭcus), a, um : sombre, sévère, sérieux       L’adj. verbal en position d’attribut du sujet exprime l’obligation ; il est passif ; son cp d’agent est au datif.  


�.→ [5] Multi, ae, a adj.: en grand nombre, beaucoup ; multa est un adj. n. pl. substantivé = de nombreuses choses       Rĕmitto, ĕre, mīsi, missum (tr) : envoyer en arrière; repousser, rejeter […] ; ‖ Remittere causam ad senatum, Tac. : renvoyer une affaire au sénat     Intĕrĭŏr, ĭŭs (gén. -ōris) : intérieur, qui est au milieu, qui est au fond, éloigné du bord ; intime, secret, profond, retiré ; plus rapproché, tout près. 


�.→ [6]    Lūmĕn, ĭnĭs, n. [lux] : lumière ; les yeux […]    Pectus, oris, n. : poitrine, cœur ; âme, conscience, sensiblilité, courage ;  esprit, pensée, intelligence, mémoire   Magis porte sur opportuna          Opportūnus (ōportūnus), a, um :  convenable, commode, opportun ;  approprié à, bon pour, utile, avantageux ; propre à, qui se prête à ; exposé à, sujet à. 


NB. « Oculis pectoris aliquid haurire », Ov. M. 15.63 : pénétrer qqch par le regard de l'intelligence.


�.→ [7]   Cst : ellipse du verbe est   L’antécédent de quibus est justis        Solus a um : seul, unique   Rarus a um : rare    Facies, iei f : face, visage ; aspect.  


�.→ [8]   P Cura ae f : soin, souci ; amour      Călŏr, ōris, m : chaleur (climatique); ardeur, impétuosité, zèle, fougue ; amour (ardent), passion.   


�.→ [9]   Nosco, ĕre, nōvi, nōtum (tr) : apprendre à connaître ; au pft : connaître, savoir    Vir, viri, m : l’homme,  a souvent le sens de héros.  NB. Aristide (Athénien, 550-467). Il fut stratège lors de la bataille de Marathon ; participa à la bataille de Salamine, contribua à la victoire de Platées. Il fut souvent en rivalité avec Thémistocle.  Du fait de ses réformes et de son comportement il fut surnommé le juste.  


�.→ [10]   Turba, ae, f : agitation ; foule ; troupe, groupe      Candĭdus, a, um : d’un blanc éclatant ; brillant, radieux […]  candide, franc, sincère, impartial ; bienveillant.  


�.→ [11]   Marcus Porcius Cato  i.e.  Caton l’ancien alias Caton le Censeur (234-149)           Publius Cornelius Scipio Nasica, fut consul en -191[]. Il était le cousin de Scipion l'Africain et de Scipion l'Asiatique. Il a participé à la deuxième Guerre Punique (218-202 av JC). En 204, il fut désigné pour aller accueillir à Ostie et ramener jusqu'à Rome la Magna Mater, (Cybèle), et dont la statue avait été transporté depuis Pessinonte, en Asie Mineure, par bateau.( ex. Wikipédia). Aurélius Victor, De viris Illustribus, XLV  écrit de lui : « P. Scipion Nasica,  reconnu par le sénat pour le plus vertueux des Romains, eut l'insigne honneur de recevoir dans sa maison la mère des dieux ».  Celius ingens s’agit-il de de  Lucius Caelius Antipater ? Historien, orateur et juriste romain, contemporain des Gracques, auteur d'une histoire de la deuxième guerre punique, et d’Annales, dont Cicéron appréciait la science de juriste.  S’agirait-il de Marcus Caelius Rufus que Cicéron avait eu comme élève et qu’il défendit dans le Pro Caelio.   


�.→ [12]  Latius, a, um : du latium, latin. 


NB. Hutten pense sans doute au fameux vers de Cicéron : « Cedant arma togae. » (De Officiis, I, 22). Martial, souhaitant le retour de Domitien, écrit aussi (Epigrammes VII, V, 2) : « Si desiderium, Caesar, populique patrumque // respicis et Latiae gaudia uera togae, // redde deum uotis poscentibus. » Trad. Itinera electronica :  A CÉSAR DOMITIEN. César, si tu es sensible aux regrets du peuple et du sénat, aux vœux sincères de tout le Latium, tends-nous le dieu que réclament nos souhaits empressés ». 


�.→ [13]   Prudens, entis : qui sait d'avance ; qui sait, expérimenté, versé dans, habile dans, compétent ; qui agit en connaissance de cause, prévoyant, prudent, sage, avisé, réfléchi       ≠  Rŭdis, is, e : brut, qui est à l'état naturel, non façonné; rude, âpre, dur ; jeune, nouveau, neuf, qui n'a pas servi ; inculte, grossier, ignorant ; inexpérimenté dans, étranger à, non habitué à, novice, ignorant ; naïf, simple, franc, sans détour, innocent       Damnāre : causer un dommage, nuire à, porter préjudice à ; condamner […]. 


�.→ [14]   Nescĭus, a, um ( + gén. ) : qui ne sait pas, qui ne connaît pas ; qui ne peut pas, qui ne veut pas, qui n'a pas l'habitude de ; ignorant ;  sens passif : inconnu, ignoré      Dum + ind : tant que, aussi lgtps que ; dum + ind. pst : pendant que. 


�.→ [15]  Siquă = si quă ; (Qua = aliqua : cf. Magnard, § 288)         Disco, ere : apprendre (cō disciple)       Discendi cura : le souci de s’instruire       Cupio, is, ere : désirer ( avec COD ou Infinitif).  NB.  | Siquă rŭdi tamen est discendi cură, cupitque |. 


�.→ [16]   Excŏlo, ĕre, excŏlŭi, excultum (tr) : travailler avec soin, bien cultiver ;  donner la culture, polir, perfectionner ; ‖ Excolere animos doctrinā, Cic : cultiver les esprits par l'instruction ‖ ; orner, embellir ; honorer, vénérer      Ignāvus, a, um : inactif, indolent, mou, paresseux, sans énergie, oisif, inerte ; sans effet, stérile, inutile ; lâche, sans courage ;  qui rend inerte, qui énerve, qui condamne au repos       Nōbĭlĭtās, ātis, f : notoriété ; noblesse (classe sociale) ; noblesse morale.   


�.→ [17]   Pono, ere : poser ; déposer      Opus, operis n : occupation ; œuvre, ouvrage       Nītor, nīti, nīsus (nixus) sum : s’appuyer sur ; faire des efforts ; tendre vers    Illud, neutre, est l’antécédent de l’adv. rel.  unde. 


�.→ [18]   Dĕcus, ŏris, n : parure, ornement, beauté, charme, gloire, honneur (au pr. et au fig.) ;  le beau moral, action honorable, le devoir, l'honneur, la vertu ; les plus illustres, l'élite ; surtout au plur. hauts faits, exploits. - 5 - au plur. Tac. suite d'aïeux renommés.  


�.→ [19]   Praestans, antis, part. prés. de praestare : qui l'emporte sur, supérieur, éminent, extraordinaire, remarquable ;  excellent, efficace, souverain, puissant       Illo (= consilio meo) : abl. cp du comparatif. 


�.→ [20]  Incumbo, ĕre, cŭbŭi, cŭbĭtum (- intr. avec dat. ou une prép.; qqf. tr.) : s'étendre sur, s'appuyer sur ; […] ; s'appliquer à         Exemplăr, āris, n : copie, exemplaire ; reproduction, portrait ; original, type, exemple, modèle     Quo … : relative au sbj. à valeur de conséquence ou de but   Doceo ere  (tr) : enseigner, instruire. 


�.→ [21]  Doceo ere : enseigner       Durus, a, um : dur, rude, âpre (au toucher ; au goût), criard, perçant, désagréable à entendre ; grossier, sans art ; dur à la fatigue, belliqueux ; dur, rigoureux, sévère, cruel, insensible ; impudent ; dur, difficile, pénible       Lēvis (laevis), is, e : lisse, uni […]  ≠  Lĕvis, lĕve : léger (pr.& fig.)    Iens, euntis : part. pst de eo, is, ire : aller. 


NB. [21. Nōn dŏcĕ | ō // quae |  dūră pŭ | tēs,//  vĭă  / lēvīs ĕ / ūnti’st]. 


�.→ [22]  Ad… cultus : cp de eunti    Cultŭs, ūs, m : culture du sol ; soin matériel ; culture, éducation ; culte, témoignages de respect, égards ; genre de vie, de civilisation; moeurs; vie de plaisir, luxe ; parure, toilette, costume ; ornement (du style). 


�.→ [23]   Monitis nostris : datif de possession (mes conseils n’ont rien de sévère)    Insŭpĕrābĭlis, is, e : infranchissable, impraticable ; insurmontable […].  


�.→ [24]   ădĭtŭs, ūs, m : action d'aller vers, approche ; abord, accès ; ‖ Scilicet aspera mea natura, difficilis aditus (Cic. Vat,8) : évidemment j’ai un caractère âpre, un abord difficile       Pius, pia, pium : qui remplit ses devoirs envers les dieux ; ses parents ; sa patrie ; attaché à son devoir, juste, probe, vertueux ; bienveillant, bon, doux, favorable     Jussum, i, n : ordre, commandement, injonction, loi   Gĕro, ĕre, gessi, gestum (tr) : porter ; porter sur soi afficher (vêtement, air) ; produire […] exécuter, exercer.  


�.→ [25]  Addo, ere : ajouter (quod : le fait que / que )       Perennis, is, e : qui dure toute l'année ; qui dure longtemps, qui dure toujours, durable, inaltérable, éternel, perpétuel ; qui coule toujours, intarissable ; fixe, immobile, sédentaire.    


NB. Spes certa : l’espérance est une des trois principales vertus chrétiennes (avec la foi et la charité). « Spes certa » est le titre d’un des emblèmes de Sambucus, Joannes: Emblemata (1564).  Alciat de même dans son Emblematum Libellus, (1542) illustre « Les attributs d’espoir ». Pour les philosophes de l’Antiquité l’espoir serait plutôt une passion qui détourne de la vertu.  


�.→ [26]   Nolit, subjonctif pst de Nolo, nolle : ne pas vouloir      Sequor, sequi : suivre, poursuivre , obtenir.  


�.→ [27]   Anceps, cĭpĭtis : à deux têtes ; incertain ; douteux ; hésitant ; dangereux     Fŭgax, ācis  : qui fuit, fuyard ; fugitif ; rapide ; qui cherche à éviter ; qui passe vite, éphémère ; inconstant, fragile ‖ « Eheu fugaces, Postume, Postume, labuntur anni, Hor. O. 2, 14, 1 : hélas, Postumus, Postumus, les années s’enfuient, elles s’écoulent ».      


�.→ [28]   Nec = et ne pas ; […]  pas même   (Pensée familière à Lucrèce et Sénèque). 


�.→ [29]  Quando : quand ; puisque      Nēquicquam, adv. : en vain, inutilement, sans effet ; impunément ;  sans cause, sans motif, sans raison   Fīdo, ĕre, fīsus sum + D : se fier à ; avoir confiance en ; compter sur.


�.→ [30]   Quod potes : autant que tu le peux     Tendo, ĕre, tĕtendi, tentum (tensum) : tendre […] ;  avec inf. chercher à, s’efforcer de.  


�.→ [31]  Ūtor, ūti, ūsus sum + Abl : se servir de […]  fréquenter     Otium ii n : loisir    Peto, ere : diriger sa course vers, chercher à obtenir      Verus a um : vrai (ellipse de otiis, cp de frui).    


�.→ [32]     Disco, ere (tr) : apprendre ; avec inf : apprendre à      Frŭor, frŭi, frŭĭtus sum (fructus sum) + Abl : faire usage de ; jouir de, profiter de          Dĭū, adv. : pendant le jour ;  longtemps, pendant longtemps ; depuis longtemps         Rappel : Volo, vis, vult, volumus, vultis, volunt ; inf. velle : vouloir.


�.→ [33]  Sălūs, ūtis, f : santé ; salut      Quĭēs, ētis, f : repos, paix     Corruptus, a, um, part.-adj. de corrumpo : corrompu, endommagé       Insanus, a, um : fou, insensé ;  inspiré ; déraisonnable ; furieux ; immodéré, violent, excessif, désordonné.  


�.→ [34]   Animo : datif de possession  avec le vb. être       Datus, a,um : donné, adonné à         Vitium, ii, n : manque, défaut, vice     Crimĕn, ĭnis, n : chef d’accusation, reproche ; crime, faute, délit ; commerce illicite, galanterie, adultère, déshonneur, infamie. 


� .→ [35]   Quae, relatif de liaision, reprend vitiis et criminibus   dulcēdo, ĭnis, f : saveur douce ;  douceur, agrément, charme, attrait, plaisir       Sī fortĕ : si d’aventure ; si peut-être        Căpĭo, is, ĕre, cēpi, captum (tr) : prendre, saisir ; s’emparer de ; captiver […]     Lēvis (laevis), is, e : lisse, uni ;  - poét. sans poil, sans barbe ; d'où blanc, tendre, délicat ; [rhét.] lisse  ≠  Lĕvis, lĕve : léger (pr.& fig.)    Iens, euntis : part. pst de eo, is, ire : aller.   


NB. Scansion du vers 35 : [ Quæ sī |  fōrtĕ lĕ | vēs // căpĭ | ūnt // dūl | cēdĭne | mēntēs, ].


� .→ [36]   Sperno, ĕre, sprēvi, sprētum (tr) : repousser (avec mépris), mépriser, dédaigner, refuser    Lătĕo, ēre, lătui (intr) : être caché, se cacher ; <in / sub > pulchis rosis      Dīrus, a, um : affreux, sinistre, de mauvais augure, funeste, fâcheux ; horrible, détestable, cruel, barbare, redoutable; qui a la force de, capable de   Vĕnēnum, i, n. : drogue, suc des plantes ; boisson ; poison; breuvage empoisonné ; philtre magique, charme  […]


�.→ [37]   Hiis = His, reprend vitiis et criminibus      Quid + gen. partitif  (quid novi = quoi de neuf)         Durus, a, um  ( ≠ dirus)  : dur, rude, âpre (au toucher ; au goût, à l'oreille) ; […] ; dur, rigoureux, sévère, cruel ; difficile, pénible     Inamabile est apposé à quid duri ; ĭnămābĭlis, e : indigne d'être aimé, déplaisant, désagréable. 


�.→ [38]   Invĭtus, a, um : malgré soi, à contrecoeur, involontaire     Prĕhendo (prendo), ĕre, endi, ensum (tr) : prendre, saisir, atteindre, s'emparer  […]     Non potes : tu ne saurais …  


�.→ [39]   Fascināre (tr) : charmer, fasciner, jeter un sort       Lascīvĭa, ae, f : action de folâtrer ; humeur folâtre, gaieté, enjouement, badinage, ébats, pétulance ; plaisirs, amusements ; défaut de retenue, licence, libertinage, débauche  […]   ‖ Cum tibi succurret Veneris lascivia nostrae, Ov. : quand te viendra à l'esprit notre amour sans retenue ...      Insanus, a, um : fou, insensé, aliéné ; inspiré ; insensé, extravagant, déraisonnable ; furieux ; immodéré, violent, excessif, désordonné.  


�.→ [40]  Dulcis, e : doux, agréable ; aimable, charmant ; cher, aimé, chéri       Pestĭfĕr, ĕra, ĕrum : pernicieux, funeste, désastreux, fatal, ruineux ; pestilentiel, malsain, empesté, insalubre       Gaudĭum,ĭi, n : contentement, satisfaction, aise, plaisir, joie ; plaisir des sens, volupté     Gero, ere : porter, afficher      Os, oris, n : bouche ; visage.


�.→ [41]  Haec = haec gaudia        Jŭvĕnis, is , M / F        Praestringo, ĕre, strinxi, strictum (tr) :  serrer, comprimer, garotter ; effleurer, toucher en passant ; émousser, affaiblir; éblouir, aveugler      Sollĭcĭtus, a, um : remué fortement, agité ; troublé, tourmenté, préoccupé, angoissé, inquiet ; craintif ; qui inquiète, qui trouble.


�.→ [42]  Sŭbĭtus, a, um : soudain, imprévu ;  prompt ; improvisé ; récent      Casŭs, ūs, m : chute ; fin, mort ; événement imprévu, accident ; hasard ; risque, occasion ; maladie ; disgrâce ; cas     Insĭdĭae, ārum, f : embuscade, embûches, surprise, piège, trahison, tromperie    Trăho, ĕre, traxi, tractum (tr) : tirer, traîner, entraîner […]. 


�.→ [43]   Furtum, furti, n : vol, larcin, escroquerie ; chose volée ; ruse de guerre ; amour secret, adultère      Dŏlus, i, m. : adresse, ruse ;  fourberie, tromperie, piège ; tort causé, faute      Mĕtŭs, ūs, m : crainte, inquiétude      īra, ae, f : colère ; fureur, violence ; querelle ; outrage     Nex, nĕcis, f. : mort violente, meurtre    Contāgĭum, ĭi, n. (au plur. chez les poètes) : contact, contagion, influence. 


�.→ [44]   Summum bonum : le bien suprême, le souverain bien       Furiae, ārum, f : les Furies (les Erinyes chez les Grecs, divinités infernales, vengeresses des mortels coupables, � LIENHYPERTEXTE "http://www.prima-elementa.fr/Dico-m03.html" \l "megaera" �Mégère�, � LIENHYPERTEXTE "http://www.prima-elementa.fr/Dico-a06.html" \l "alecto" �Alecto�, � LIENHYPERTEXTE "http://www.prima-elementa.fr/Dico-t03.html" \l "tisiphone" �Tisiphone�, qui personnifient la mauvaise conscience et qui sont présentées chacune avec un corps ailé et une chevelure de serpents), les furies vengeresses ; fureur, délire ; furie, rage, colère ; désir violent. 


�.→ [45]   Ut ne : « L’adjonction de ne à ut consécutif  ajoute une idée d’intention ou de but » Gaffiot, s.v. II, f.  


� .→ [46]   Dum + ind : aussi longtemps que, tant que     Rŏgus, i, m : bûcher (funèbre)    Spargo ĕre, sparsi, sparsum (tr) : jeter çà et là, répandre, éparpiller, semer ; répandre ; arroser   Tĕnĕr, ĕra, ĕrum : tendre, mou ; […] ;  jeune ; sensible, doux, délicat ; galant, érotique ; faible, mou, efféminé, voluptueux.


�.→ [47]   Pĕcūnĭa, ae, f : fortune, richesses, biens ; argent, somme d'argent    Fūnestus, a, um : funèbre, funéraire ; désolé, dans le deuil ; qui annonce un malheur, funeste ; fatal, mortel, meurtrier.   


�.→ [48]   Părĭo, ĕre, pĕpĕri, partum  (intr. et tr.) : enfanter, accoucher, mettre au jour ; […] ; gagner, acquérir; se procurer      Quīlĭbĕt, quaelĭbĕt, quodlĭbĕt : n'importe lequel, n'importe qui, quelconque.  


�.→ [49]   Caecus amor est attribut du sujet Funesta pecunia        Res, rerum, f : choses ; […] ;  richesses     Nonnisi : seulement (emploi adv. chez Sén. et Quint.)      Lĭbīdo (lŭbīdo), ĭnis, f: envie, désir ;  [en part.] désir déréglé, envie effrénée, fantaisie, caprice ; sensualité, désir amoureux, débauche, dérèglement ;  ‖ Vacat (is amor) omni libidine, Cic. Tusc : (cet amour —que peut éprouver le sage stoïcien ) est dépourvu de toute sensualité.  


�.→ [50]     Certĭfĭcāre (tr) : (Vulg.)  certifier, rendre certain      Plēnus, a, um ( + gén ou + abl.) : plein de       Stătŭs, ūs, m : action de se tenir, posture, attitude, pose ;  […]  état, position, situation ; condition ; stabilité, assiette.     


�.→ [51]   Satis esse : suffire, être suffisant ;  le sujet de l’infve est <tantum>, antécédent de quantum      Opus est : il est nécessaire      Cōgo, ĕre, cŏēgi, cŏactum (tr) : pousser devant soi ; rassembler ; (cst avec inf.) : forcer, contraindre. 


�.→ [52]   Linquere = relinquere : laisser, abandonner   Supervacuus,a, um : superflu.   


�.→ [53]   Siquă = Si quă ; quă= aliquă, n. pl. (après si) ‖ Siquā = Si quā, adv : si par quelque côté, si en quelque manière ; l’élision de qua devant igitur laisse le choix. Le sujet me semble pourtant divitiae      ĭgĭtŭr : donc, ainsi donc, ensuite, alors ;  donc, par conséquent ; dis-je, or, eh bien !   Plăcĕo, ēre, plăcŭi, plăcĭtum : plaire à    Nĭsĭ : si ne pas ; à moins que     Decōrus, a, um : convenable, bienséant, décent ; […] beau ;  noble ; ‖ decorum est + inf. : il convient de; il est beau de, il est noble de, glorieux de ; ‖  decorum est + prop. infve. : il convient que, il convient de. 


�.→ [54]   Effŭgĭo, ĕre, fūgi (intr) : s'éloigner en fuyant, s’enfuir, sortir, s'échapper ; (tr) : échapper à, se soustraire à, éviter         Rēte, is, n : filet, rets; toile (d'araignée) ; Prop. Lucr. piège, séduction   Animo est au datif    Tendo, ĕre, tĕtendi, tentum  et tensum, (tr) : tendre, étendre, déployer. 


�.→ [55] Veneris <cupido>       Blandus, a, um : caressant, câlin, flatteur ; caressant, attrayant, séduisant, délicieux      āter, ātra, ātrum : noir, obscur ; hideux, horrible, sinistre, affreux, néfaste, funèbre, funeste, odieux ; méchant, horrible, malveillant ; obscur, inintelligible.      


�.→ [56] Pernicĭōsus, a, um : pernicieux, funeste      Displicĕo, ēre, plicŭi, plicitum (intr) : avec dat. - déplaire à. 


�.→ [57] Mellitus, a, um : de miel ; mélangé de miel, où il entre du miel ; doux comme le miel, aimable ; cher, suave, agréable.   


�.→ [58]  Sōlĭŭs au lieu de l’habituel sōlīŭs (Mohnike, Böcking)    Si quid est assez proche du grec  εἰ τι : tout ce qui.  


�.→ [59] Servĭo, īre, īvi (ĭi), ītum (avec datif) : être esclave (de qn ou qc)      Sŭperbus, a, um : orgueilleux, arrogant, présomptueux, hautain, dédaigneux, supérieur […].


�.→ [60] Pōno, ĕre, pŏsŭi, pŏsĭtum (tr.) : placer, établir, fixer, mettre, poser ; disposer, arranger; instituer, établir         Mŏdus, i, m : mesure ; modération limite […]          Frēnum, i, n. (au plur. frēni, ōrum, m ; frēna, ōrum, n.) : frein, mors, bride (pr.& fig.)


�.→ [61] Ignāvĭa, ae, f : inaction, inertie, paresse, mollesse ; lâcheté, manque de courage          Sōpītus, a, um, part. passé de � LIENHYPERTEXTE "http://www.prima-elementa.fr/Dico-s05.html" \l "sopio" �sopio�. : assoupi, endormi ; évanoui ;  engourdi ; éteint, sans ressort      Corrĭpĭo, ĕre, rĭpŭi, reptum  (tr) : saisir vivement, prendre, empoigner.  


�.→ [62] Sempĕr, adv : toujours      ăgo, ĕre, ēgi, actum, (tr) : […] faire, agir        Rītĕ, adv : selon les rites ; selon les règles, comme il faut ; selon l'usage ; avec raison ; à bon droit    Consŭlo, ĕre, consŭlŭi, consultum : (intr. avec datif ou de + abl.)  tenir conseil sur, délibérer, prendre une résolution, prendre des mesures, pourvoir, prendre garde, veiller sur, réfléchir à ‖  (tr) : délibérer sur qc, discuter, examiner ; consulter qn, demander conseil ; décider.  


�.→ [63] Intendo, ĕre, intendi, intentum (intensum) (tr) : tendre ; tendre vers […]      Aliis est au datif, cp de intende      Non unquam = nunquam : ne jamais, pas une fois     Pestis, is, f : peste, contagion ; toute sorte de fléau (pr.& fig.).  


�.→ [64]  Solum : seulement ; élision de um final devant voyelle        Pernicĭōsus, a, um : pernicieux, funeste (cst ici avec datif : funeste pour).  


�.→ [65] Vĭtĭum, ĭi, n : défaut, manque, vice          Sēdūco, ĕre, dūxi, ductum : - (tr) : conduire à l'écart ; séparer ; éloigner ; soustraire ; détourner du droit chemin, égarer.  


�.→ [66] Cst : si habes pectus <eorum / eis> quae videas. La rel. au sbj me semble comporter une nuance de concession.        Sī mŏdŏ : si seulement ; à condition que, pourvu que     /Vĭdĕo / Singŭli / Hăbĕo/     Pectŭs, ŏris, n : poitrine ; coeur, âme, conscience ; sensiblilité ; courage ;  esprit, pensée, intelligence, mémoire (Voir aussi v. 6 : «lumina pectus habet ».   


NB. Scansion du pentamètre : |Si modo,  |  quae vide  | as|  singula, | pectus ha | bes|. 


 Cf. Ovide Remèdes à l’amour vers  53-54 : « Utile propositum est saeuas extinguere flammas, // Nec seruum uitii pectus habere sui » ; « éteindre une flamme cruelle, affranchir les coeurs d'une servitude honteuse, voilà le but utile que je me propose ». 


�.→ [67] Quicumque : relatif : quel … que ;  indéfini : n’importe quel     ācĕr, cris, cre : pointu, perçant ; pénétrant (pr.& fig.)    Cst. Ad res gerendas  me semble dépendre de verte, bien que acer ad + gér. ait un sens bien attesté : acer ad efficiendum, Cic. Clu. 67 : prompt à réaliser ; ‖ acer in rebus gerendis, Cic. Fam. 8, 15, 1 : ardent dans l'action.   


�.→ [68]  Cst :  Quam … prius  = priusquam   Suscipio, ere : entreprendre ; se charger de        Perspĭcĭo, ĕre, spexi, spectum  (tr. et intr) : voir à travers ; observer minutieusement, approfondir, étudier attentivement. 


�.→ [69] Hinc : de là, de là vient que      Ăcĭēs, ēī, f : pointe, tranchant, regard […]      Sōlor, āri (tr.) : consoler, réconforter ; apaiser, alléger, soulager, calmer ; aider, secourir ; satisfaire, contenter, assouvir (la faim)        Sollers (sōlers), ertis : habile, adroit, ingénieux, subtil ; adroit, rusé ; Cato. fertile    Ăcūtus, a, um : aigu, pénétrant, vif, subtil  NB. Bôcking édite Solor. Mohnike et Münch, suivant d’autres manuscrits, éditent solers (au sens de fertile, probablement). Böcking signale que les vers, marqués d’un signe (j’ai mis une *) dans le manuscrit 1, sont ainsi renvoyés à la gravure de l’Homme de bien.  


�.→ [70] Cst : Lumine <tali>, quale     Oculos : sjt de habere ; quale est son c.o.d.     Volunt : on prétend que     Pictus, a, um : peint, orné de peinture, tacheté […]   Lynx, lyncis, m./ f. ; acc. pl. lynces ou lyncas : lynx (félin auquel on attribuait une vue perçante ; Les yeux des félins reflètent la lumière dans la nuit en raison du tapetum lucidum, qui tapisse le fond de leur yeux.).  Pour les rapports entre le Lynx et la lumière voir l’article de Halna-Klein Elisabeth. « Sur les traces du lynx ». In: Médiévales, N°28, 1995. Le choix de la solitude. pp. 119-128 (consulté en ligne sur Persée). 


�.→ [71]   Pĕnĕtro, āre (tr) : - faire entrer, faire pénétrer, introduire, pousser, enfoncer, précipiter ;  (tr. et intr.) : pénétrer, entrer profondément ; au fig. pénétrer, s'introduire, parvenir, s'insinuer, se répandre       Mētĭor, īri, mensus sum : mesurer ; distribuer ; arpenter ;  parcourir ; apprécier, juger, estimer       Stătus, a, um : PPP. de sisto ; adj. fixé, fixe, périodique ; ‖ status dies, Cic. : jour fixé ; ‖  in statam diem, Liv. : à jour fixe. 


Scansion  | Cūncta ănĭ | mī pĕnĕ |trō vī | sū, stătă | mētĭŏr | āctă, |.


�.→ [72]   Rem gerere : porter une chose, s’en charger, accomplir, executer ; Mil. combattre ; rem publicam gerere : exercer des fonctions publiques […]     Condĭtĭo (condĭcĭo), ōnis, f : condition.  


�.→ [73]   Făcĭlis, is, e : facile ; léger, sans importance       Causa, ae, f : cause ; affaire ; question ; chose      Consīdĕrāre (tr) :  observer attentivement, observer avec soin, observer, examiner, considérer ;  peser attentivement, réfléchir (sur, de + abl.).  


�.→ [74]  Non nisi = seulement (± nulla alia captantur nisi oculis meis digna)     Dignus, a, um, digne de, se cst avec l’abl.     Captāre (tr) : chercher à saisir, tâcher d'avoir ; chercher à prendre, être à l’affût de, rechercher, convoiter, viser à […]. 


�.→ [75]  Tĭmĕo, ēre, tĭmŭi (tr) : craindre     Mălis : soit un datif masculin pl. pour ab malis (Magnard § 117, R), soit un abl. neutre pl. (à cause des maux par lesquels je punis, cf v.100)      Nec au sens de « et ne » après ut (Cic.), voir Gaffiot s.v. 9      Ăberrāre (intr) : s'écarter du chemin, errer loin de, s’éloigner, s’égarer, se fourvoyer.  Lēvis et lĕvis  voir supra vers 21.    


NB.  Scansion du vers  | Utquĕ ma | lis timĕ | ar, nēc | mē lĕvĕ |vulgus ab |ērrĕt |.   


�.→ [76]   Prĕmo, ĕre, pressi, pressum : presser, serrer, comprimer ; refouler ; retenir […] ; ‖ Oculos premere (morienti), Virg. En. IX, 487 : fermer les yeux (d’un mort) ; ‖ Premere curam sub corde, Virg, En, IV, 332 : comprimer son trouble dans son cœur               Lūmĕn, ĭnĭs, n : lumière ; au pl.les yeux       Torvus, a, um : qui regarde de travers ; farouche, menaçant ; sinistre, sombre; terrible ; dur, revêche ; mâle, imposant ; austère, sévère    Immotus, a, um : immobile, calme ; ferme, inébranlable, insensible. 


NB. Scansion du pentamètre : | Tōrvă sŭb | īmmō| tā | lūmĭnă | frōntĕ prĕ | mō |.	  


�.→ [77]  Insĭpĭens, entis : déraisonnable, sot, insensé    La forme Retactus  n’est pas attestée chez les anciens, Hutten forme ici le PPP inusité de Rĕtango, ĕre  (tr) : C.-Aur. toucher à plusieurs reprises, toucher et retoucher      Viderit : sbj pft à valeur de supposition au lieu de si + futur antérieur, en corrélation avec corruet : à peine aura-t-il vu (voir E&Th. P. 251).  


�.→ [78] Nōtĭtĭa, ae, f : notoriété ; notion, idée, connaissance […]      Corrŭo, ĕre, corrŭi (intr) : s'écrouler, crouler ; échouer ; (tr) : ramasser, entasser ; abattre, faire tomber       Scelŭs, ĕris, n. : crime, forfait […].   


�.→ [79]   Inspĭcĭo, ĕre, spexi, spectum  (intr.) : regarder dans ; (intr. et tr.) : regarder attentivement, examiner, visiter ; découvrir, passer en revue ; apprécier; considérer, voir    Les deux rel. au sbj ont valeur de conséquence ; leur antécédent (non exprimé) est le cod de inveniet. 


�.→ [80]   Dextĕrĭtās, ātis, f : dextérité, adresse, habileté ; qualité d'être favorable, présage heureux (Arn. 7, 19) ; ce terme est utilisé dans l’épigramme de Ge. B. Herbipolensis     Pārĕo, ēre + datif : apparaître ; obéir      Ultrō, adv : […] spontanément.    


�.→ [81]  Porrectus, a, um : part.-adj. de porrigo : étendu, allongé, prolongé, long […]      Foris, is, f. (svt au pl.) : battant d'une porte, porte à deux battants ;  ouverture, entrée      Pătĕo, ēre, pătŭi (intr. svt avec dat) : être ouvert, découvert, praticable, accessible ; visible ; découvert, exposé ; être étendu.   


�.→ [82]   Obscūrus, a, um : obscur ; caché dans l'ombre, invisible […]    Quale sit : quel qu’il soit.  


�.→ [83]   Immānis, is, e : inhumain, cruel, féroce, barbare ; horrible ; monstrueux ; terrible, redoutable, effroyable […]     ăpĕr, ăpri, m : sanglier       Cresco, ĕre, crēvi, crētum  (intr) : naître, pousser ; croître     Grāmĕn,ĭnĭs, n : gazon, herbe ; plante       Sentĭo, īre, sensi, sensum (tr) : sentir, percevoir (en ts sens). 


�.→ [84]   Verba relata : les paroles rapportées ‖  verba relata contrarie Cic. de Or. 2, 263        auditŭs, ūs, m : l'ouïe ; chose entendue, bruit, nouvelle. 


�.→ [85]   Potĭus, adv. au compar. : plutôt, de préférence     Jŭvo, āre, jūvi, jūtum : - tr. - aider, seconder, assister, être utile, servir ; ‖ impers. juvat + inf. : il est utile de ; ‖ me juvat + prop. inf.( avec ou sans sjt exprimé) : il me plaît que, je suis charmé que      Frŭor, frŭi, frŭĭtus sum (+ abl.) : user de, faire usage de ; jouir de, profiter de        Fungier = fungi ; Fungor, fungi, functus sum (+ abl.) : remplir (une fonction) ;  s’acquitter de, […] ;  employer ; jouir de.  


�.→ [86]   Prŏcax, ācis : qui demande effrontément ; qui ne respecte rien, insolent, impudent, provocant, audacieux, hardi ; libertin     Grăvis, is, e : lourd, pesant; […] ; sérieux, grave ; pénible.  


�.→ [87]   Mŏra, ae, f : délai, retard, retardement; obstacle, empêchement     Causor, āri (tr) : prétexter, alléguer ; mettre en avant, objecter     Posco, ĕre, pŏposci (tr) : demander avec autorité, réclamer, revendiquer ; […] prier, demander humblement, solliciter      Responsum, i, n : réponse ; réponse (des dieux), oracle, prédiction ; réponse de jurisconsulte, consultation, avis. 


�.→ [88]   Refero : rapporter         Nisi <ea> quae          Tacuisse = tacere.  


�.→ [89]  Cresco, ĕre, crēvi, crētum  (intr) : naître, pousser (au pr. et au fig.) ; croître    Frondĕo, ēre  (intr) : être couvert de feuilles     Lilĭum, ĭi, n :lis (plante et fleur) Böcking signale que les vers, marqués d’un signe (que je remplace par une *) dans le manuscrit 1, sont ainsi renvoyés à la gravure de l’Homme de bien.  


�.→ [90]   Mōlĭor, īri, ītus sum  (tr. et intr.) : mettre en mouvement avec peine […] bâtir       Eloquĭum, ĭi, n : langage, parole, discours ;  éloquence    Grandis, is e : grand. 


�.→ [91]   Permovĕo, ēre, movi, motum (tr) : remuer violemment, agiter violemment ; ébranler, émouvoir profondément, agiter, troubler, toucher ; exciter, susciter, faire naître         Păcisco, ĕre (Naev.Plaut.) = paciscor     Păciscor, păcisci, pactus sum (intr) : faire un traité, un pacte, conclure un arrangement ; (tr) : accepter d'échanger, engager ; régler par convention, convenir de, s'engager à, stipuler, conclure (la paix, la trêve).  


�.→ [92]  Praelia = Proelia ; proelium ii n : combat         Sēdo, āre : (tr) : faire asseoir; apaiser, calmer; arrêter, faire cesser      � LIENHYPERTEXTE "http://ducange.enc.sorbonne.fr/CAUSA4" \l "CAUSA4-23" �Causator�, oris, m : Mâ :  Qui actoris vel rei in judicio partes agit, litigator. Lex Salica tit. 60 : (Du Cange) = NB. Litigator est classique ( engagé dans une dispute ; plaideur)  2)  Causator , oris m : quelqu’un qui cherche un prétexte (Erasme) ;  3) Causator/ causatrix = efficiens (Spinoza ; in Forcellini).  


�.→ [93]   Pērŭdĭo, īre, īvi (ĭi), ītum  (tr) : dégrossir, enseigner, instruire, éduquer, former ; informer ; perfectionner (un art)      Jŭventa, ae, f : jeunesse, jeune âge (Virg ;  Liv ;  Plin ;   Ov. )  - Juventa : la Jeunesse (déesse). 


�.→ [94]   Nutrĭo, īre, īvi (ĭi), ītum (tr) : nourrir ; alimenter ; […] faire prospérer       Flūmĕn, ĭnĭs, n : fleuve ; flot, etc.     Viridis, is, e : verdoyant, vert  […]. 


�.→ [95]   Cst : Plura … quam ; Graviora … quam      Perficio, ere : achever, réaliser, accomplir        Multo :  de bcp, bcp, adv/ablatif  de différence avec les comparatifs.   


�.→ [96]   Qui  = <is> qui        Concutĭo, ĕre, concussi, concussum (tr) : heurter l'un contre l'autre ; secouer, agiter […].  


�.→ [97]   Mōlĭor, īri, ītus sum (tr. et intr.) mettre en mouvement, remuer avec peine, remuer avec effort  […] ; ‖  Moliri ferrum, Ov. : lancer le fer ; ‖ « Denique ad opprimendum juvenem palam arma moliri : Enfin, il ‘Antoine) prit ouvertement les armes pour accabler ce jeune adversaire » (Octave) (Florus, ch. IV)    Ensis, ensis, m : épée, glaive; arme   Rădĭans, antis : rayonnant, radieux, éclatant.  


�.→ [98]  Jūstĭtĭa, ae, f : justice, équité ; honnêteté, bonté ; la Justice (déesse) ; le culte du vrai Dieu, le christianisme ; justesse, régularité        Spĕcĭmĕn, ĭnĭs, n : indice, marque, preuve ; exemple, spécimen, échantillon, modèle, idéal       Mātĕrĭa, ae, (mātĕrĭēs, ēi), f : matière ;  nourriture ; matériaux, bois ; […] ; thème, sujet ; occasion, cause, prétexte ; caractère, ressource de l'esprit, manière d'être, humeur.  


�.→ [99]   Sīquă cō sī quă (quis au lieu de aliquis après si, nisi, …, cf. Magnard § 288)  Fungor, fungi + abl. : voir v. 85 […]  employer      ăpertus, a, um : ouvert, découvert, manifeste, déclaré.Mĭnus : moins, assez peu ; ne... guère ; pas, point, non    Possum avec pr. n. cō cp : avoir du pouvoir, avoir de l’influence (Gaffiot, s.v.2).	La scansion oblige à prendre quă cō c.o.d. de potero.	 | Sī quă mĭ |nus ver|bis pŏte|ro, vi | fungor a |perta |.	


�.→ [100]  Quique = et is qui    Nihil, adv : en rien, en aucune façon     Jussum, i n : ordre, commandement (Voir v. 24)    Lŭo, ĕre (tr) : délier; délivrer ; délier d'une dette (= solvo) ; payer, acquitter ; subir un châtiment, racheter, expier. 


�.→ [101]  Infĕro, ferre, intŭli, illātum (tr) : porter, jeter dans, vers, sur, contre […]   Raptis rebus : ablatif de moyen.  


�.→ [102]  Gerere bellum : avoir la conduite de la guerre (en parl. du général) ; faire la guerre, être en guerre        Consŭlo, ĕre, consŭlŭi, consultum : (intr) veiller sur […]  ; (tr) consulter  […]  Nisi porte sur l’ablatif absolu, qui a ainsi valeur de condition ; cf. Magnard § 455.  L’abl. de manière se cst aussi très bien.  


�.→ [103]   Parco, ĕre, (+ dat.) : épargner    Ops, ŏpis, f : aide secours ; au pl. moyens ; ressources ; forces ; richesses      Perfungor, fungi, functus sum  ( + Abl.) : s'acquitter entièrement de, accomplir. 


�.→ [104]   Sīvĕ … sīvĕ : soit que … soit que       Dīvĕs, dīvĭtis : riche       Mĭsĕr, ĕra, ĕrum : malheureux, misérable      Crimĕn, ĭnis, n : accusation, grief ; ‖ « Crimina habere » : a souvent chez Ovide le sens d’être accusé.  


�.→ [105]  Cst  Est mihi <tale collum> quale est cygni collum      Cycnus (cygnus), i, m : cygne      Cŏlŭbĕr, bri, m : couleuvre, serpent (= patience ; prudence).     Böcking signale que les vers, marqués d’un signe (que je remplace par une *) dans le manuscrit 1, sont ainsi renvoyés à la gravure de l’Homme de bien.  


�.→ [106]  Spătĭum, ĭi, n : espace ; espace de temps      Profĕro, ferre, tŭli, lātum (tr) : porter en avant ; apporter, présenter ; faire sortir, tirer de; faire paraître, exposer, faire connaître ;  proférer, divulguer ; produire, créer (au pr. et au fig.) […].  


�.→ [107]  Tardus, a, um : lent, nonchalant ;  paresseux ; tardif ; lourd (d'esprit) […]    Mĕdĭtātus, a, um : part. passé de meditor ; qui a médité, qui a réfléchi ; qui s'est préparé ;  sens passif : médité, réfléchi, préparé    Lŏquor, lŏqui, lŏcūtus  sum, (intr. et tr.) : parler ; dire   Audĕo, ēre, ausus sum (qqf. ausi) : - tr. et intr. - 1 - avoir envie ; oser, risquer, entreprendre, se hasarder, avoir de l'audace. 


�.→ [108]  Consulo ere sului sultum : délibérer ; décider     Edo ere : mettre au jour, produire.  


�.→ [109]  ōro, āre, āvi, ātum (tr. et intr.) : parler, dire ; être orateur ; prier, demander, solliciter, implorer         Sŭpĕrus, a, um : qui est en haut, supérieur ; superi : les dieux d’en haut    Lĭcet, ēre : il est permis.  


�.→ [110]  Expōno, ĕre, pŏsŭi, pŏsĭtum : […]  exposer ; rapporter        Quīvis, quaevis, quodvis (pron. quidvis), pron.-adj. indéfini : n'importe qui, n'importe quel, tout le monde, qui que ce soit; tout, n'importe quoi ; cuivis viro est p-ê sur le même plan gr. que omnibus ; il peut aussi s’agir du cp au datif de exposuisse. 


�.→ [111]  Loquor est ici tr.   Undique, adv. : de toutes parts, de partout, de tous côtés Reticĕo, ēre, reticui :  1 - intr. - se taire, garder le silence. - 2 - tr. - taire, se taire sur, passer sous silence ;  ‖ « alicui reticere » : se taire devant qqn, ne pas répondre à qqn; ‖ « Multa linguae reticenda modestae » Ovide H. XIX, v.63 : les choses qu’une langue modeste doit taire   Deis peut être le datif cp d’objet (ne pas répondre / dire à qn) ; ou le datif cp d’agent du vb passif : les secrets qui doivent pas être tus par les dieux ; Nec porte plutôt sur reticenda que sur loquor.      


�.→ [112]   Suspīcĭo, ōnis, f : soupçon, suspicion […] supposition        Dŏlus, i, m : adresse, ruse ;   fourberie, tromperie, piège ; tort causé, acte blâmable, faute      Posthăbĕo, ēre, hăbŭi, hăbĭtum : - tr. - placer au second rang, faire passer après, estimer moins, sacrifier à, négliger pour.  


�.→ [113]   Lĭbya (arch. Lĭbŭa), ae, f. : - 1 - la Libye (contrée d'Afrique). - 2 - l'Afrique.   Lĭbycus, a, um : de Libye, libyen ; d'Afrique      Lĕo, ōnis, m : lion     Torvus, a, um : qui regarde de travers ; farouche ; menaçant […] mâle, imposant, grave ; austère, sévère. Pectus peut-être aussi bien sujet de habet que son c.o.d.  Caput serait alors le sujet (et torva ora mais l’accord avec le plus proche n’est pas une rareté). Le sens serait plus fort : une tête de lion occupe ma poitrine. 


�.→ [114]   Casŭs, ūs, m : chute ; accident ; hasard ; risque […]     Gero ere : porter, présenter […].   


�.→ [115]   Non <me terret>    Praeceps, cĭpĭtis, adj. : qui tombe la tête en avant, qui se précipite ; qui se hâte ;  […] emporté, ardent, téméraire, inconsidéré       Versutus, a, um : qui sait se retourner, fécond en expédients, plein de ressources, ingénieux, adroit ; fourbe, rusé, astucieux, hypocrite. 


�.→ [116]   Non <me> terrent   Mĭnor, āri, ātus sum : menacer  (qn + dat. ; de qc + acc.) ; annoncer à grand fracas, promettre   Minata (n’est pas un passif) = <mihi> minantia ; le participe passé est pfs employé sans valeur temporelle.  


�.→ [117]   Res adversae : l’adversité, le malheur ; ‖  adversa, ōrum, n. : adversité, malheur, désastre, calamité     ănĭmōsus, a, um : qui a du cœur ; hardi, intrépide ; qui a de la force d'âme ; fier ; passionné, déterminé    Rōbŭr (rōbŏr, rōbus), ŏris, n. : chêne dur ;  […] dureté, solidité ; force ; vigueur ; élite ; énergie, fermeté     Fungor, fungi + abl : s’acquitter de, employer.  


�.→ [118]   Pălĕa, ae, f : balle du blé, paille […]    Stŏlidus, a, um : dépourvu de raison ; stupide, déraisonnable, sot, fou ; qui est d'un insensé   Ut : comme ( comparaison).  


�.→ [119]   Cst : ellipse du verbe être    Adversis … rebus      Pectus : cœur/ sentiments     sententia : opinion, décision     Idem qui / eadem quae / idem quod : le (la) même que. 


�.→ [120]   Sŏlĕo, ēre, sŏlĭtus sum, (intr) : avoir l'habitude, être habitué, être généralement     Fortūnātus, a, um : rendu heureux; fortuné; opulent, bien pourvu, riche     Fortunati temporis est cp d’un  <sententia> attribut de quae.   


�.→ [121] Pēs, pĕdis, m : pied      Pes <talis >, qualis  tel que ; qualis fonctionne comme un relatif       Quandoque : […] un jour ou l’autre, parfois       Ursa, ae, f : ourse ; ours ; Ourse (constellation)   Erymanthidos : gén grec de Erymanthis, ĭdis, f = Erymanthus (Erymanthos), i, m : l'Erymanthe : chaîne de montagnes où Hercule tua un sanglier monstrueux (Ov. H. 9, 87; id. M. 5, 608) ; Nord ouest de l’Arcadie, dans le Péloponèse ; Altitude2 224 m, Coordonnées 37° 59′ 17″ Nord / 21° 50′ 04″ Est).	 


NB. Böcking signale que les vers, marqués d’un signe (que je remplace par une *) dans le manuscrit 1, sont ainsi renvoyés à la gravure de l’Homme de bien.   


�.→ [122]   Pŏlus, i, m : pôle (du monde) ; l'étoile polaire ;  svt au pl. le ciel ; le globe, le monde     Arctōus, a, um : arctique.   NB. Böcking renvoie à  Ovide, Tristes, [1,4,0] IV, 1  « [1,4,1] Le gardien de l'Ourse d'Érymanthe se reflète dans l'Océan, et son influence trouble les flots : [1,4,1] Tingitur oceano custos Erymanthidos ursae, // aequoreasque suo sidere turbat aquas ». Pour les métamorphoses de Callipso : nymphe, aimée de Jupiter, transformée en ourse par Junon, abattue par Artémis et changée en constellation ( la grande Ourse ), voir Ovide, Métamorphoses, II, 400-500. 


�.→ [123]   lātus, a, um : large, étendu, vaste, spacieux, ample […]  ≠  lătus, ĕris, n : flanc, côté; aile, flanc (d'une armée)      Quŏnĭam : puisque   Constantĭa, ae, f : permanence, continuité, invariabilité ; fermeté du caractère, des principes, constance ; esprit de suite, accord, concordance, conformité    Firmus, a, um : solide, résistant, ferme ; fort, durable ; inébranlable ; sûr. 


�.→ [124]  Adsum, adesse + dat. : être présent ; assister, aider ; prendre part à ; ‖ adesse pugnis, Cic. Phil. 2, 75 : prendre part à des combats ;  ‖ adesse rei agendae, Liv. 29, 6, 9 : participer à   l'entreprise           Res  concerne probablement ici le domaine judiciaire. 


�.→ [125]   Animi vultus : cf le 1° vers    Mūto, āre (tr) : changer     Posco, ĕre, pŏposci (tr) : demander avec autorité, réclamer      Tempŭs, ŏris, n : temps, moment ; […] ; circonstance ; occasion. 


�.→ [126]  Sanctĭo, ōnis, f : action de sanctionner (une loi, un traité), sanction ; loi ; sanction de la loi, sanction pénale, peine, châtiment, pénalité   Cădo, ĕre, cĕcĭdi, căsum (intr) :  tomber ; disparaître ; tomber sur ; s’appliquer à ;  ‖  « Quae pœna operis publici in solos liberos cadit » ; « Pœna vinculorum sicut flagellorum , in solos servos cadit » (Code de justinien). 


�.→ [127]  Mĭnae, ārum, f : menaces      Tempto (tento), āre (tr) : toucher légèrement ; examiner, éprouver, essayer ;  […] attaquer, assaillir     Mănĕo, ēre, mansi, mansum  (intr) : demeurer, rester ; demeurer ferme […]      Immotus, a, um : immobile, calme ; immobile, ferme, inébranlable, insensible. 


�.→ [128]   incŭbo, āre, ŭi, ĭtum  (intr. et qqf tr.) : être couché (étendu) dans, sur ; couver ;  fig. couver une chose, veiller sur elle jalousement ;  séjourner ; habiter un lieu ; être contigu à   ≠ Incumbo, ĕre, cŭbŭi, cŭbĭtum : s'étendre sur, s'appuyer sur ; […]  faire pression sur     Boreās, ae, m. (acc. -am, -an) : borée, aquilon (vent du nord)    Vălĭdus, a, um : fort, robuste, vigoureux     Arbŏr (arbōs), ŏris, f : arbre.  


NB. Böcking imprime incubet ; Mohnike et Münch suivant les exemplaires 6 et 7 impriment incubat.   | Sīc Bŏrĕ | ās vălĭ | dīs | īncŭbĕt | ārbŏrĭ | bŭs. |. 


�.→ [129]  Adde quod : ajoute à cela le fait que    Eadem pectora : voir le vers 119     Gero, ere : porter ; présenter […]    Donis oblatis : abl. abs. tps + condition       Dōnum, i, n : cadeau, don, présent ; offrande (aux dieux)      Offĕro, ferre, obtŭli, oblātum  (tr) : offrir (aux regards), présenter ; offrir […].  


�.→ [130]   Tămĕn : cependant, pourtant     Vulgus, i, n : le public, la foule, la multitude, le commun des hommes […]      Sŏlĕo, ēre, sŏlĭtus sum  (intr) : avoir l'habitude, être habitué, être généralement       Vălĕo, ēre, vălŭi, ĭtum (intr) : être fort, vigoureux ; avoir de la valeur […]. 


�.→ [131]  Dextĕr, dextra (dextĕra), dextrum (dextĕrum) ; dextra : la main droite       Clausus (clūsus), a, um : PPP. claudo : fermé, clos […]   Lŏcŭlus, i, m : petit endroit, petit coin ; […] ;    au pl.  boîte à compartiments, cassette, sac, bourse     Cŏrĭum, ĭi, n : peau (des animaux), cuir, robe, fourrure ;  […] courroie, lanière, fouet ; 5 - surface, superficie, couche.     Rĕvincĭo, īre, vinxi, vinctum (tr) : attacher par derrière ; attacher fortement; lier, enchaîner ; Col. relâcher, délier, détacher. Les acc. coordonnés constituent une sorte de hendiadyn.  


�.→ [132]   Trĭbŭo, ĕre, trĭbŭi, trĭbūtum (tr) : attribuer ; distribuer […]    Nisi quod = nihil aliud nisi quod : rien si ce n’est ; rien d’autre que ce que         Jubĕo, ēre, jussi, jussum : - tr. - 1 - ordonner, commander, prescrire, exhorter. - 2 - décréter, ratifier, approuver. - 3 - inviter à, engager à.    Fās, n. indécl. [R : fari] : ce qui est ordonné ou permis par les dieux     Dĕcus, ŏris, n : parure, ornement, beauté, charme, gloire, honneur (pr.& fig.) ;  le beau moral, action honorable, le devoir, l'honneur, la vertu […].  


�.→ [133]   Parcus, a, um : économe, menager, regardant       Immeritus, a, um : qui n'a pas mérité, innocent ; immérité, injuste   [ Dextrā tenaci ]     Tĕnax, ācis : qui tient fortement, qui s'attache ; qui résite […]. 


�.→ [134]  Sĭno, ĕre, sīvi, sĭtum (tr) : poser, laisser (sens premier) ; laisser faire, laisser libre de, permettre de, ne pas empêcher de ; permettre (qqch) ; permettre de rester, souffrir, tolérer ;  laisser (à qqn), abandonner (à qqn)    Parta ppp. de pario voir v. 48.    Ĭnūtĭlĭtĕr, adv. : inutilement ; d'une manière nuisible      Răpĭo, ĕre, răpŭi, raptum : enlever de force.  


�.→ [135]   Largus <sum>      sīquandō : cō sī quandō (= aliquando) : si jamais    Invītāre  (tr) : inviter    hŏnŏr ou hŏnōs, ōris, m : hommage, honneur, considération […].  


�.→ [136]   Hinc : de là, de là vient que       Jăcĭo, ĕre, jēci, jactum (tr) : jeter, lancer, envoyer       Sĭnistĕr, tra, trum : qui est à gauche ; ‖ Sinistra : la main gauche         Invīsus, a, um, ppp. de invideo : haï, odieux, détesté, mal vu ; désagréable, fâcheux, malveillant, ennemi  ≠  Invīsus, a, um [ in, privatif + visus ] : non encore vu, caché, inconnu ;  invisible ; ‖ Sacra invisa, Cic. : mystères occultes          Stips, stĭpis, f : petite pièce de monnaie, piécette ≠ Stirps, stirpis, f : souche; racine ; […] race, lignée, origine ; descendance.   


�.→ [137]   Ĕgĕo, ēre, ĕgŭi (avec abl. ou gén.)  manquer de, être privé de ; être dans le besoin         Largio = largĭor, largīri, largītus sum : accorder généreusement, donner largement     Largus, a, um : abondant, copieux, considérable ; qui abonde en ; large, libéral, généreux, prodigue ; compar. largior ; superl. largissimus   NB. Largio (des manuscrits 6 et 7) est adopté par Mohnike, pour des raisons de scansion (il faudrait lire largjor, dit-il) .  Bôcking édite largior, qu’il analyse comme un trochée et comme un comparatif. Pourquoi pas largior ( largjor) cō verbe ?  


�.→ [138]   Tĕnĕo, ēre, tĕnŭi, tentum : tenir ; retenir ; garder     Sŭpĕro, āre (intr) : s'élever au-dessus de ;  être supérieur ; être en abondace ; […] ; rester ; ‖  quod pecunia superabat (Cic.) : l’argent abondait ;  ‖ alicui divitiae superabant (Sall.) : qn regorge de richesses ;  quod superaret pecuniae, (Cic.) : le surplus d'argent.


�.→ [139]   Incēdo, ĕre, incessi, incessum : s’avancer, marcher (posément, avec dignité)     Vestis, is, f : vêtement, habit, habillement, costume       Cultus, a, um : ppp. de � LIENHYPERTEXTE "http://www.prima-elementa.fr/Dico-c08.html" \l "colo" �colo� : cultivé, soigné ; élégant ; vêtu, orné ; honoré, respecté, adoré      Vēlāre (tr) : voiler ; vêtir, couvrir […] ; ‖ velanda corporis, Plin. Ep. 6, 24, 3 : les parties sexuelles (qu'on doit couvrir). 


�.→ [140]   Ornātŭs, ūs, m : ornement, costume, parure, beauté ; ornements du style  Mundĭtĭa, ae, f : propreté, netteté ; élégance, pureté.  


�.→ [141]   Non tamen ut + Sbj : non pourtant dans des conditions telles que      Tĕgo, ĕre, texi, tectum  (tr) : couvrir, recouvrir ; vêtir       Ămictŭs, ūs, m : manière de se vêtir extérieurement ; mise, tenue ;  vêtement de dessus, manteau, toge […].  


�.→ [142]   Vestis is est féminin    Quam est sujet del’infinitive dépendant de decet    Fortis viri : gén. de possession (celui / celle de). 


�.→ [143]   Consuesco, ĕre, suēvi, suētum (tr) : accoutumer ; (intr) : s’accoutumer       Gestŭs, ūs, m : attitude du corps; mouvement du corps, geste ; gestes de l'orateur  […]      Dĕcŏr, ōris, m. [decet] : ce qui convient, convenance ;  parure, ornement ;  beauté, grâce, charme. 


�.→ [143]   Sŏlĕo, ēre, sŏlĭtus sum  (intr) : - avoir l'habitude, être habitué ; avoir commerce, coucher (avec qqn, cum aliquo)     Concĭlĭāre  (tr) : assembler, réunir, joindre ; réunir, rendre bienveillant, gagner, concilier  […]      Intentus, a, um : ppp de intendo : tendu, raidi, qui a de la tension ; […] ; tendu, appliqué, attentif. 


�.→ [145]   Si quid : si quelque chose = tout ce qui          Ĭnămābĭlis, is, e : indigne d'être aimé, déplaisant, désagréable ( voir vers  37)     vulgus, i, n : le public, la foule, la multitude, la masse, le commun des hommes ; le vulgaire, la populace […]     Mĕdĭus, a, um : qui est au milieu, central, intermédiaire, neutre (en politique), ordinaire, modéré ;  ‖ in medio foro : au milieu du forum. 


�.→ [146]   Dēdĕcet, ēre, dĕdĕcuit : - 1 - impers. - il ne sied pas, il ne convient pas, il est malséant ;  2 - tr. (dedeco ...) : ne pas faire honneur à, dédaigner ; ce verbe se construit comme decet       Offĭcĭo, ĕre, fēci, fectum [ob + facio] : 1 - tr. - arrêter, intercepter, gêner, entraver ; 2 - intr. - a - se mettre devant, faire obstacle à (+ dat.), obstruer, boucher. - b - au fig. agir contre, entraver, s'opposer, nuire à, faire du tort à […]. 





